
gomne un homme remarquable. Un dimanche soir, leomme il
he trouvait chez Sir Joseph BANKs, dans une chambre remplie-
de monde, conversant avec Mr. -IATcErT, le Dr. IGEN..
uîoosaz, qui mettait beaucoup de pompe dans ses maniè'res, en:
tra avec un.monsieur autrichien, qu'il tenait par la main, et ld
lui, présenta. Il fit une longue émunération des titres et des

qualités de son ami, et dit qu'il avait particulièrement désiré
d' tre présenté à uu philosophe aussi profond, aussi générale-
ment conit, et aussi célèbre que l'était Mr. Cavendish. Dès.
que le Dr. Ingenhousz eût fini, le monsieur autrichien com-
ipença, et ssura M r. Cav.qndish, qu'un des principaux motifs
qui l'avaient amené à Londres, c'était de voir et d'entretenir uni
des plus illustres philosophes qui eussent jamais existé, un des
plus grands ornemens du siècle. A. tots ces discours pompeux,
Mr. Cavendish, ne répondit pas un mot, niais se tint coi, les
yeux baissés, honteux et confondu. Enfin, appercevant une
ouverture dans la foule, il s'y précipita presque en courant, et
ne s'arrêta que lorsqu'il eût -atteint sa voiture, dans laquelle iL
se rendit, chez lui en droite ligne. Thompson,. Hisory o/ Che-
aish:y.

A MOUR. c J ucLA .- A près que la chaleur du combat dans,
les rués de Paris se fût appaisée, on vit une femme roder ça et
là, et examiner soigneusement chaque corps qu'elle rencontrait.
O.n monsieur qui avait épié ses mnonvemens pendant quelquc,
temps, s'efforça de la consoler, en lui faisant espérer que. son,
mari était encore- vivant. " Non, répondit-elle, il faut qu'il
soit mort;.je ne l'ai.pas vu depuis le matin : j'espère que je
trouverai son corps, car il a dans sa poche la clef de la porte
qui donne sur la rue."

L'ex,-roi Charles X, le duc et la duchesse d'Angoulême, la
duchesse Berri, le duc de Bordeaux, et leurs suites, ont assisté
aux cérémonies religeuses qui ont été sollenînisées avec beau-
coup de pompeleour de Noël, dans la chapelle catholique
d'Edimbourg. Le cardinal .Latil, archevêque de Rheims, a
officié dans l'après-midi. C'est la première fois, depuis le temps
du cardinal Beaton, qu'un tel dignitaire de J'église romaine of-
Jicie.publiquement en Ecosse.

On disait à Londres, vers la mi-décembre, que le but du
Toyage de Mr. St. John LONG a Paris, n'était pas personnel,
mais politique. Les amis des ex-ministres, disait-on, avaient
réussi à l'engager jmr leur défense,. et il devait mettre en opé-
ration un systême très étendu de contre-irritalion parmi la popu-
lace de la capitale de la France. Si ses efforts avaient été couron-
nés (e succès,. il devait, à son retour, être retenu par le bureau


